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Le Qala'ar Nedjem 

Sur la rive vie d io i lede Œuphrate, à 30 km. de Membidje, 
face à la Mésopotamie , si* dresse la silhouette massive d'un 
des plus remarq labiés châteaux arabes du XIII S. Le Qala'ai 
Nedjem, château de^ Etoiles, a pour auteur le même prince 
que celui auquel est du la Citadelle d'Alep et les mêmes maî­
tres-ouvriers qui éditèrent cette merveille architecturale de la 
Syrie Nord. 

Vue de Qalaat Nedjem 

Utilisée comme défense du royaume d'Alep à l'époque de 
la résistance aux invasions mongoles , cette forteresse perdit 
peu à peu de son importance primitive. A l'époque turque ce 
ne sera plus qu'un repaire de brigands que l'on devra expulser 
après un siège en règle et après un canonnage bien nourri 
qui endommagera grandement les murailles d'enceinte . L'en­
trée à laquelle- on accédait jadis par un pont ievis, aujour­
d'hui disparu, est coudée comme celle d'Alep, mais à trois re­
prises différentes seulement. 
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Dan de l'entrée de Qalant Nedjem 

Elle s'ouvre, comme celle d'Alep , sur le côté droit d'un 
passage étroit . Cetle disposition mettait l'assaillant à porlée 
des projectiles des défenseurs de la forteresse et ne leur lais­
sait qu'un espace réduit pour manœuvrer le bélier destiné à 
enfoncer les vantaux de l'entrée. L'intérieur du château subsiste 
assez bien conservé : De grandes salles voùlées , où se sont 
réfugiés des centaines de chauve-souris, seivaient jadis de lo­
gement et de magasins à vivres. Un souterrain, en partie obs­
trué, permettait de passer au dessous de l'Euphrate et d'attein­
dre un petit fortin placé sur la rive mésopotamienne. Du haut 

de la vieille forteresse, la vue s'étend sur l'Euphrate qui cou­
le resseré en cet endroit et dont la circulation pouvait autre­
fois être au besoin arrêtée à l'aide d'énormes chaines tendues 
en son travers. 
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Ruines de la Mosquée de Qalaat Nedjem 
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Le 27 Janvier dernier, le Comité de la Société Archéologi­
que offrait un banquet à son Président, S. E. Monsieur le Doc­
teur Abdulrahman al-Kayali, Ministre de la Juslice et de Flns-
truction Publique, de passage par Alep.-

Le Banquet eut lieu dans une des salles du Musée Natio­
nal, spécialement mise à la disposition de la Société , par le 
Vicomte G. Ploix de Rotrou, Conservateur de ce Musée.-

Parmi les invités on remarquait : Monsieur le Délégué-
Adjoint du Haut-Commissaire, Monsieur le Gouverneur Général 
du Mohafazat d'Alep, Monsieur le Conseiller pour l'instruction 
Publique, et Monsieur le Procureur Général prés les Tribunaux 
Indigènes.- Monsieur le Général Commandant les Troupes de 
la Syrie du Nord et Monsieur le Conseiller pour la Justice 
n'avaient pu , pour raison d'absence , prendre part à cette 
réunion.-

Monsieur Rodolphe Poche, Vice-Président de la Société 
Archéologique prit également la parole.- Nous reproduisons, 
ci-après, le texte du discours qu'il a prononcé.-

S. E. Monsieur le Docteur Abdulrahman al-Kayali répondit, 
avec son éloquence coulumière , aux discours qui lui ont été 
adressés.- Il remercia le Comité do l'accueil chaleureux et ajou­
ta que Ton devait toujours le considérer comme Membre Actif 
de la Société Archéologique d'Alep, bien que les charges qu'il 
vient d'assumer Ten aient éloigné.-

Texte du Discours prononcé par Monsieur Rodolphe Poche, 
Vice-Président de la Société Archéologique : 

Monsieur le Ministre et 
Mon Cher Président, 

C'est avec une fierté toute légitime que nous fêtons , ce 
soir, la venue de Votre Excellence, dans l'enceinte de notre 
Société Archéologique.-

Ici même, ou vous fûtes un des artisans les plus éclairés, 
qu'il me soit permis, au nom de mes confrères et en mon nom 
personnel, de vous souhaiter la bienvenue.-
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Voilà quelques trois ans, rendant hommage à vos mérites, 
nous vous avons désigné, d'un unanime accord, à être succes­
sivement notre Vice-Président et notre Président.-

Notre Société , foyer de vie intellectuelle qui reçut pour 
mission de faire revivre dans ce coin de Syrie un riche passé 
de g lo i re , avait la pleine conviction d'atteindre, sous votre 
égide, de hautes destinées.-

Nos espoirs se sont avérés. 

Vos qualités devaient franchir, non seulement le cercle 
très étendu de votre activité de Médecin, de savant, de philan-
trope, mais celui, aussi, de tin lettré et d'historien averti.-

Le 1er Mars de l'année dernière consacrait , bien au delà 
des frontières, votre réputation.-

Dans ses heures grises, le Pays reconnut en vous un Chef 
apte à guider les destinées de ses enfants , tous Gers de leur 
passé et tous confiants dans leur a venir.-

C'est Vous qu'il choisit comme Minisire de rinslruclion 
Publique ; 

C'est Vous qu'il désigna comme Minisire de la Justice et 
C'est Vous enfin qu'il délégua, à Genève, conscient de trouver 
en votre personne le sage défenseur de ses droits séculaires.-

À tant d'honneurs qui vous échoient , permettez-moi de 
porter, avec le tribut de noire admiration, l'expression de no­
tre sympathie et de notre attachement.-

Nous formons, d'un cœur unanime, les vœux les plus sin­
cères pour que les meilleures chances possibles sourient à la 
mission qui vous est confiée.-

C'est au bonheur de la jeune Syrie, dont Votre Excellence 
a assumé plein de confiance et de courage, les charges parti­
culièrement délicates, 

C'est à la prospérité de la France, la grande Amie, noble 
et chevaleresque , que nous sommes heureux de saluer , ce 
soir, en la personne de Monsieur le Délégué Philippe David, 

Que j 'ai le plaisir et l'honneur de lever mon verre.-






